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E'il p reourant cs diveri item', j'aurai ocaon de os pré- beaucoup mndre que Celui qui résulterait duo OCtroi de terres
senter un court résimmué de ce qui n 1ét fait pour chacun du ces fait s:is les préCautions voulues on ce qui concerne les prinieri

I Dlpi.î la ssion, le gouverilnemlet a elargé M. Ul l i e t " La ror-anisation des agences du gouvernenient pour la vent*
des terres et des bois de h couronner d'ouvrir un briwean a des terres publiipes, la surveilgnco dl ela c u des boii, la colo-
ti, rnfin d';Iider à retenir dans eette p 04r e ( éIiz rlé fc i-ation1 et 'iiignrat ion, IL eui lieu telle gille était i(liIIeu dans
11e briini niqui et du eutinent de 'urope qui arrvnt îla lettre de I'aiiIiée deriéière, et je jo1s ei ei titi tableau de cea
Mtoitréal, sans être d àiés a se rendre plus loin, ees indiquant la résidence de helcin des agents et la qit.nn-

Quoique cette lasse soit peu ioilîrcuse, plIlulrt des tité d'aeres de terre dont Clacîn d'eux plut diposr, foriîî'înt un
agrés iyit d'avance leur destination, soit phnr Ies Etat'. tot:d de cinq millions, trois cent quatre-vingt-dix mille, aix cnt

Jui, oit pour la province d'Ontario, il V a tout lieiu l'epérer qu re-vingt-donz cres
que M. )elle pourr: déterminer un lio noîbre d niré à e " Les explorations ui ont été faites par le départeinent des
fiser il ms la province de Québec. Il e lui r. alloiué aucune terres de la e uronîne et celles qui se font actucUallIeit pern ttent
.ugîiîenittiîn(le sbl:ire Trur ces fonctîinet e pair suite dajouter considéraleinent nux terres dispoiibles, tant pour la

des disp)ositiois de la nouvelle loi qui vent que les ageits des terres coupl es l bi i que pour la coloni sation.
ugissent a u n besoin colnie an t d é i gr;ti;ni ; iais il luiii ' es e orati s'étedini t da us la allée d'Ottaw dans
sera alloué un conitjsionn:iire et des fr-ais de bunreaui clle du Siit. Na ie et dans l direction di le Saint-dean, et

r Unîgelent it n bureau einlhabl sont fi.x, Qube et icfirents rtis dspiorteirs y ont ié ou v sont encore à
un troi , zim o gnt Fera ét:bli prs de a Troî are, das Wz leivre . . Lindiy, lusscll et Le Ber ont eilré ch danto
caIntons de l'est, afin le retenir, tll C pi0i'ae. lie îiîrt ie de troin milles cri longueur, A partir duit nord-ouest du le Kiamiika,
lîuiinigTatioln qui se fait Ch:que :nnée aux t it Gi d hi dé- lornaît avec los eiporationis litérales cent onze mIiilles. M M
riger vers les eniuos de Iest et de faciliter le rtur d C:iia Are iil et Tmenple ont exploré sur utie ligne partant de la petits
diens dßéjà igénîrés qi désir*nt revenir au pvys et v'y tixer par rivière-Flaind, qui se décl:rge dans le aint-l mrice, vers la
naieminent. snl-oîest trente milles et verd le sîd-est, d'reis la direction du

Le gouvere nIt î p encre décidé s'il enverra des lac Saint dix-millis formait avec les lignes transversales
ngents d:ns les !les britanuniqeics et sur le continent d Erope plus île cinquante iillcs. .M M. Cisgrai et Leenîîre char-
niais il fait prép:rer nue broc!uun r ui sera tirée Là un iiîîîibre gés de l'exploration eu territoire que traverse la iviére lb-
considérable d'exenîplirecin anglis et Ci franç lS, et qui sera tiscan, dans la partie supérieire de son cours. ont canniencé
peut.être traduite in 'autres hogues. leurs opérations nu coin nord duli canton de Nékinae, et les ont

' ElIle sera thstribuée, soit pr les cuttei dii goaverneeniie usées au nord-est surilei longueur de vinetneuf milles ; puis
fédlral, soit pr eaux que la province pourra envyereelle serà ils ont parcouru droit aui nord titue étedue de territoire que l'on
accopnée dî'e carte dc M. Tach'-, qui inhiînu tontes les appelle lile du lrine Edouard, sur une Ionîgueur de quine
voies de conniuîîîe:ition de la provine. Cette brochure, dit îills, forian avec les lignes latérales quatrcvmiig;t.treize ilcs
lPédition française ietnt d'étre termîinée, fre de ent ii Ei ifin .. Casgrain est actuelleient occupé l fre une explora
tuante pages et contient, dans une rora ronpacte, tous les rm- tion du territoire fini s'étend nu nord du c:nton de ileiiont

seignements propres a firo coniaitre l province, et à combattre juis'auî lae Sainit-Jean.
les préjugés qui existent sous divers rapports. Elle a été pré- On ia pu voir au com menceient de cette lettre que le budget
parée sous la direction de lhotorable coinnissaire l l'agricl tot;i le > iîiiration et de Il colonisation pour l'année IS70, était
ture et des travaux publics pir son assistant, M. Lesage, et tit de deux-cent soixantdx-sept nille piastres. Dans cette somm1Ile,
le plis grand honneur A ce départeient. Je joins à cette lettre figure cependant une somnie de quarante-cinq mille piastres pour
une table des matières Contenues dains Cette brochure Çaisant oîir subventions aux chemins à lisses de colonisation. Il est pro-
qIu'uuctno brianche iînportante du sujet iî'a été; 1Omise bable, toutefois, que tout nu plns trois seulemeît des compagnite

lis saciétése Colonisation, comune j'ai ed olasio lientioinnées dams le statut auront droit à une subvention cetto
faire remarquer dans la lettrepubliée l'année dernière, sont année celle du chemin de fer de Saint-Jérén e at nord do
fois sociétés de colonisatioîi et d'imuiigration. Elles offrent Mntréal-celle de Gosfurd, nu nord de Québec, et une des coin-
l-nunc, à chacuit des éléments qui comîposunt notre populatio pagnies formées dans les cantons de l'cst.
les mimoyens dia se reeriter A l'étran îger et les disp)o>itions de la ; Ces lignes îe bclieniis A lisses, le chemin de fer Intercolonial,
lui semblent les îinviter A rivaliser entre eix I ms une lutte les autres chdeins de fer existaints ou projetés, niiali que nos
qUi tournera ait profit duiela province. ratids Chemins de coloniiation, firierotit bientôt un réseau qui

o Duisx sociétés de colonisation , iled îé,b.Centre et de rendra toutes les p:rties dii vaste t erritoire le cette provinec
QîtébeC-Ouet, s'occupent déjà activeinent d 'iiiniigration, la pro- accessible A la colonisation et A l'inugration.
uière cherchliant A établir ses reliations sur lu continenut do 'Eirtlpo " nl' ce qui Coneerne les hleminis île Colonisation proprement
d la seconulo dans les iles britaniniîes. - dits, on peut vir par les rapports de PIlonorablc Commiissairo

'Au Vingt-trois iii arilernier, trentesix île ces moiété. avaient îles travaux publics, pour les anées 1868 et 18619, qu'il al ét
été établies et reconites par le gouverineient ; plîsielirs doIn:în- dépeîsé pour les cheinis de coloiisatioii, 18S, soixanto sept
îles nouvelles étaient encore a cette date sous considération J0  nille ing cIIts pî:istres ; cil 1869, cent soix;mte-dix-humit nulle
joins Acette lettre une liste des sociétées organitis, un tibleau six cent qiarante ieuf, en tOnt, deux cent quiarate-six mille cent
des demuandes île concessions de terres qui out été faitest et uitqitneu' piastres sans tenir conipte des coitribltiens locales
tableau des subventions payées. Il résulte île ce tableaiux que pour le ceinin de secoîle et :le troisiéle classe. L lion-
trente.trois sociétésose sont dlji uises en état d rcevoir lapart guelr totale les nouveaux clieIxins terinittés et propres at rou-
de subvention qui leur ent d'prè. les Statuts, et qu'une lige, dtaic,1186, dc deux cenitdi.xumilles; celle des chiciinms
Fouinie de sept ille cîliqunaite piastres et dix-limîit centins leur pr-éparés, île coii t Vingt-cinq milles ; celle des cheinslinCplemen
a été diistributée ; il est également constaté <mc olie e sociétés s'n e eiii ihiver de cenit quatorze mîiîlles ; cifin, ,a
sont drCssées iii gouvernement e pir obtenir les réserves îe liguICr ri-éinlie es iouiveaux ponts ointruits était de six titilla
terre, et que trois d'eiotro elles en ont obtenu tent trente liiels.

Je doi5 faire remarquer'à cp e sujet qîti l'octroi le cer Eui ; la loieiir totlie des chemnins teriminîés propres aut

vcs dloit être précédé d'unm rapiort île l'agent d es s constatut uh étit de trois cent qt-.vingt-uit e; cellel ds cIo-
gue les lots den:ilandés îîe sont pis déjà occupés par de colons d îîuiîs ébaubché n cih clleiins d1l'hiver, île cnt quiatrevnt-cing
butine fbi, ce qui exige uni certain délai dont l'inconvénient est, millos ; celle îles chianmiis réprés, du deux cenît onze milles, et la


